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Mathieu Potte-IIonneville, Michel Foucault - L'inquiétude de
rhistoire (PUF, 2004) ; D'après Foucault, avec Philippe Artières
(Les Prairies ordinaires, 2007) ;Archives de l'infamie, avec
le Collectif Maurice Florence (Les Prairies ordinaires, 2009)
Yws CIttcm, Mythocratie - Storytellinget imaginaire
degauche(Amsterdam.20l0)
FNcMric Gros, Foucault -Le courage de la vérité(PUF,2002);
Etats de violence - Essaisur la fin de la guerre (Gallimard,
2006) ; Marcher, une philosophie (Carnets Nord. 2009)

et de bricoler un savoir de la vigilance dont
ces auteurs témoignent. De Mathieu Potte­
Bonneville (photo) à Philippe Artières, de
Frédéric Gros à EIsa Dorlin, ils réactivent
une pensée de l'action politique, du sujet au­

tonome et du souci de soi, en dehors
de toute totalisation, à la fois abs-

traite et limitative.
Yann Moulier-Boutang de la re­
vue Multitudes, où résonne aussi
l'influence de Toni Negri, souligne

que ''partout s'inventent les idées, les
gestes, lesparoles, lesgroupes et les mi-

norités": l'enjeu est de penser l'écho de ces
mouvements dispersés. Comme Foucault in·
vitait à entendre "legrondement de la bataille",
ces jeunes penseurs restent attentifs aux nou­
veaux fronts qui se déplacent sans cesse.

S NOUVEAUX INTELLECTUELS
SEPT FAMILLES

f, r baptisé French Theory (Deleuze, Der­
rida, Foucault...) et des cultural studies an·
glo-saxonnes, ils fabriquent une réflexion
composite et hétérogène, fidèle à une pra­
tique intellectuelle mais en rupture avec les Si les maîtres à penser d'hier - Michel Foucault,
concepts des,~nées1980-1990. Le comp~. Gilles Deleuze, Pierre Bourdieu... - ne dictent plus
gnonnage qu ils prolongent avec la pensee 1 d·t d . ., . rd'h· 1
toujours vivace de leurs proches anciens ne. es con UI es es Jeunes penseurs Cl aUJou UI, eurs
les empêche pas de poursuivre des trajec- fantômes flottent néanmoins au-dessus de leurs écrits.
toires singulières, à la marge des voies tra- A travers leur héritage assumé mais "lis à distance
cées par leurs aînés. Paraphrasant Jacques •• • .'
Rancière et son Uspectateur émancipé", on Il est possible de proposer une cartographie de ce Jeune
pourrait baptiser chacun d'entre eux Upen_ paysage intellectuel, à la fois sous influence (de traditions
seurémanci~". . de pensée) et libéré (des systèmes de pensée).
Leur pensée s'mvente dans des "fabnques",
des ateliers de création collective à la péri- LES POSTMFOUCALDIENS
phérie des circuits dominants. Vacanne, Mut- > Penser les minorités pcxr cIéwiIer
titudes, Mouvements, Critique, Lignes, Esprit: les nouvelles formes de répression
les revues représentent un espace privilégié, politique et du cantrôIe soc:i8I.
en dehors des universités où certains ensei- La pensée de Michel Foucault sert de boîte
gnent. Associées à de jeunes maisons d'Mi- à outils à une grande part de la jeune
tion exigeantes - Les Prairies ordinaires, scène intellectuelle française. Beau­
Amsterdam, La Fabrique, Agone, Zones, Edi- coup s'en saisissent pour repenser
tions Lignes -, elles bousculent la vie intel- le présent et participer aux com­
leetuelle germano-pratine. De plus, la tradue- bats pour la reconnaissance des
tion d'auteurs décisifs - Giorgio Agamben, minorités. Prisonniers, migrants,
Toni Negri, Slavoj Zizek, Judith Butler... - sans-papiers, précaires, homo­
pousse la pensée française à se déprovincia- sexuels... en se faisant l'écho de paro­
liser et à s'internationaliser. Et, comme si la les et d'expériences sociales, ce courant
volonté de savoir devait s'arrimer à celle de post-foucaldien invente un savoir des luttes,
changer l'état des choses, beaucoup de ces relié au champ universitaire. Pour ces pen­
intellectuels participent à des formes mili- seurs, il s'agit de dévoiler les nouvelles for­
tantes de contre-expertise en matière de mes de la répression politique, du contrôle
santé, de droit, d'immigration, d'environne- social, des discriminations...
ment, d'histoire. Une autre façon d'articuler, De Vacarme à Multitudes, une nouvelle gé­
là encore, individuel et collectif. nération de philosophes, historiens, écono­
A la fois plus audacieuse et plus humble que mistes ou sociologues mettent en pratique
les précédentes, cette nouvelle génération ce sens aigu de la recherche, arrimée à une
pratique l'expérimentation, bricole des expérience militante. Leur ligne de conduite
concepts, élargit ses û'ontières, ne promet foucaldienne repose sur le refus de prati­
rien d'autre que son désir de bousculer des quer une réflexion refermée sur elle-même.
repères usés. C'est de la volonté de s'inquiéter du monde
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LApop PHILOSOPHIE
>L'héritage de Deleuze déborde
le dwnp philosophique.
Gilles Deleuze, figure 'centrale de la French
Theory, analysée par François Cusset
(photo) dans un essai éclairant,laîsse un hé­
ritage à la fois plus complexe que celui de
Foucault, parce que moins évident à perce­
voir, et plus diffus puisqu'il déborde le
champ de la philosophie au sens propre. Sa
pensée irrigue beaucoup d'écrits contempo­
rains, sur la question de l'art en particulier:

elle s'infiltre dans les dépar-
tements d'art, les écoles

d'architecture, les créa­
teurs de réseaux inter­
net, les musiciens élec­
troniques, etc.
La réception de son œu­

vre s'est cristallisée au­
tour de livres marquants

comme Mille plateaux, Dialo­
~,liAbécédaire ou Qu'est-ce que laphiloso­
phie ?Tout le courant de ce qu'on a appelé la
pop philosophie s'inscrit directement dans
sa filiation: pour cette mouvance, l'impor­
tant est de mobiliser des concepts, d'en me­
surer le degré d'intensité sur un champ crea­
tif spécifique. Ce que Deleuze laisse comme
trace repose sur ce désir de produire une
pensée qui se détache de l'histoire fermée de
la philosophie et vise surtout à fabriquer des
concepts qui ouvrent des horizons d'explica­
tion sur le monde contemporain.
Pour l'un des chefs de file de ce courant, Elie
During, enseignant aux Beaux-Arts et à Pa­
ris-X, "la pop philosophie conjugue les traits
principaux de la méthode deleuzienne : le rejet
de l'interprétation enfaveur d'une construction
directe des concepts, l'idée d'un bricolagegéné­
ralisé qui travaille avec les moyens du borden
mélangeant les registres et les formes, l'usage

de références légères ou aprioripeu légitimes
(les films de série B, etc.), enfin, la mise en œu­
vre deprocédésjictionnels (personnages concep­
tuels, images, récits, etc.)".
Les formules deleuziennes (rruzome, plans
d'immanence, lignes de fuite, ritournelle, dé­
territorialisation, pli), circulent de tous cô­
tés, au risque d'un certain maniérisme par­
fois, mais souvent avec une vraie liberté
d'appropriation créative.

François Cusset. French 17Jeory(La Découverte. 2003)
EU. DIII'Ia& La Métaphysique (Flammarion. coll. GF Corpus,
1998) ; ln actu - De l'expérimental dans l'art, avec Laurent
Jeanpierre. Christophe Kihm. Oork labunyan... (Les Presses
,du réel. 2009); Faux raccords - La coexistence des images
(Actes Sud. 2010)
Patrice Mnl&ller, Matn'x. machine philosophiqua,
avec Elie During (Ellipses 2003)
Mark Allzart et CIIristaphe KIhJn. Fresh Theory
(Leo Seheer. 2005)

LES NOUVEAUX ~ÉFORMISTES
> Loin de la myb-tique révolutiomal....
une critique pragmatique de rORh
~.

Autour de la République des idées, atelier
intellectuel né en 2001 et maison d'édition,
pilotés par Pierre Rosanvallon et Thierry
Pech, ou encore de la revue Esprit d'Olivier
Mongin et Marc-Olivier Padis qui accueille
des auteurs prometteurs (MlchalH Fœs·
seL), une nouvelle génération de philoso­
phes, sociologues, économistes et historiens,

issus souvent de la "deuxième
gauche", revitalisent la

critique sociale à partir
, d'une vision moins ré­
.. volutionnaire que ré­
. . fonniste de l'ordre p0-

litique. A mille lieues
de la mystique révolu­

tionnaire des adeptes de

Badiou et Agamben, ils préfèrent s'appuyer
sur des recherches pragmatiques pour pro­
poser une lecture argumentée et c!'itique
des modes d'organisation de
l'ordre social, tout en sug­
gérant des pistes de ré­
flexion pour changer les
choses. Des travaux
d'Eric Maurin (photo)
sur le séparatisme so­
cial et le déclassement, à
ceux de Louis Chauvel
sur la jeunesse sacrifiée, des
travaux de Thomas PUœtty sur la fiscalité
au sein de l'Ecole d'économie de Paris à
ceux d'Esther Duflo (photo), salués dans le
monde entier, sur les expérimentations en
matière de lutte contre la pauvreté, cette gé­
nération de penseurs empiriques offre un re­
gard panoramique sur les divers blocages de
la société (école, démocratie, égalité...).
Leurs travaux portant entre autres sur la
croissance des inégalités intragénérationnel­
les leur ont donné une place centrale dans
les débats socio-politiques depuis une petite
dizaine d'années. Plus (ou moins) écoutés à
gauche, ils pèsent à leur façon sur le débat
public, à la manière d'un think tank ambi­
tieux (mais prudent) sur sa capacité à re­
nouveler au cœur du système démocratique
les enjeux électoraux à venir.

Eric MillII1n, Le Ghetto français (Seuil, 2004);
La Peurdu déclassement (Seuil, 2009)
LouIs Chauvel, Le Destin desgénérations - Structuresociale
et cohortes en Franœ auXXe siècle (Put. 2002); Les Classes
moyennes à la dérive (Seuil, 2006)
Est"-Duflo, Le Développementhumain. luttercontre
fa pauvreté (Seuil, 2010)
loTe: BIondIa.1, Le Nouvel Esprit de la démocratie
(Seuil. 2008)
thierry Pech et Marc-OIivIer Padls, LesMultinationales du
cœur - Les ONG, lapolitique et le marché (Seuil. 2005)
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LES "CULTURAL STUDIES"
> Importées des Etats-Unis. elles
repensent les identités sexuelles,
postcoloniales.•.
Des gender studies auxpostcolonial studies, le
courant de recherche anglo-saxon
qu'on appelle les cultural studies (Ri­
chard Hoggart, Stuart Hall...) n'a
cessé d'étendre ses champs de re­
cherche ces vingt dernières an­
nées. Longtemps minorée en
France, alors même que les tra­
vaux de la French Theory irriguaient
ce courant en Angleterre et aux Etats­
Unis dans les années 1970, cette tradition de
recherche trouve aujourd'hui de nombreux
adeptes.
Sur la question des genres sexuels et du
postféminisme, dans le sillage des écrits de
Foucault mais surtout de la philosophe
américaine Judith Butler, les travaux de
Marle-Hélène Bourcier (photo ci-dessus)
et de Beatriz Preciado ont introduit en
France la réflexion sur la question queer et

sur les enjeux politiques
qui se cachent sous la

désignation des iden­
tités sexu~lles. La

\ remise en cause
d'une vision "essen­
tialiste" des catégo­
ries sexuelles par de

jeunes philosophes
comme Elsa Dorlin,

Marcela Iacub (photo ci­
contre) ou Eric Fassin chahu­

tent toute l'histoire du féminisme politique.
A travers la question de la différence des
sexes, de l'ordre familial et de la filiation, ces
auteurs déplacent la question du féminisme,
faisant du genre à la fois un outil scientifique
et une arme politique.

Autre déclinaison de la démarche des cultu­
ral studies : le rapport à l'histoire et à la na­
tion. Sur la question de la mémoire coloniale,
de plus en plus de jeunes historiens et an­
thropologues revisitent l'histoire de France

et traquent les stigmates du fait colo-
nial sur les représentations et les

pratiques sociales. Depuis une pe­
tite dizaine d'années, des cher­
cheurs concourent, par le biais de
la connaissance du fait colonial, à

la mise à nu de discriminations,
dont les traces passées se réactivent

dans la société actuelle. Ce courant re­
pense la question de l'identité, produit de
brassages et d'hybridités continuelles, tou­
jours réélaborées.
. ,

MII1e-HéIiIIIe Bourder, QueerZones. (Balland. 2001);
Sexpolitiques - QueerZones 2, (La Fabrique, 2005)
Elsa Darlln, Sexe, genre etsexualités -Introduction aux
philosophies féministes (PUE 2007) : La Matrice de la race
- Généalogie sexue/le et coloniale de la nation française
(La Découverte, 2006)
Fabienne B......Glllllaullle Le Blue, JudIth Butler,
Trouble dans le sujet, trouble dans les normes (PUr 2009)
Marcela lacub, Qu'avez-vous fait de la libération sexuelle?
(Flammarion, 2002) : L'Empire du ventre - Pour une autre
histoire de la maternité (Fayard, 2004)
Eric Fassin, L'Inversion de la question homosexuelle
(Amsterdam, 2005) : Le Sexe politique - Genre etsexualité
au miroir transatlantique (EHESS, 2009) ; Reproduire le genre
(BPI. 2010)
Didier ErIbon, Réflexions surla question gay (Fayard, 1999)
Nicolas lance!, FIonnc:e lIerauIt, PncaI BIaIlChanl,
A111Md Boubelœr. Achlle ........F'tuçoIse Vergès,
Ruptures postcoloniales - Les nouveaux visages de la société
française (La Découverte, 2010)

LES PENSEURS
DE l'INSURRECTION
> Leurs conceptions révolutionnaires
irriguent l'ultnlgauche.
Nourri à la fois de la pensée du philosophe
italien Giorgio Agamben (Homo sacer), de

celle d~ain Badiou (L'Etre et l'Evénement,.
Logiques des mondes...) et des écrits post-si­
tuationnistes, incarné un moment dans la
revue Tiqqun, popularisé par Julien Coupat
et la sortie du livre L'insurrection qui vient,
un courant de pensée soucieux de préserver
son invisibilité agite le débat d'idées sur son
front radical. Une pensée métaphysique, fai­
sant de l'événement et de l'insurrection le
moment libérateur d'un monde à recons­
truire, s'inscrit dans une tradition intellec­
tuelle proche de l'ultragauche, qu'analyse le
philosophe Quentin Meil·
lassoux (photo).
Le vaste écho qu'elle
donne aux écrits
d'Agamben sur la
biopolitique et les
dérives des Etats
modernes, où l'état
d'exception devient
la règle, fait de cette
mouvance un lieu de
pensée vivant, notamment du
côté des éditions La Fabrique. Ils relisent
aussi Toni Negri et son concept d'''empire'',
Deleuze et Guattari et leur "individu-ré­
seau"... Pour eux, les émeutes de 2005 dans
les banlieues françaises ("l'incendie de novem­
bre 2005") sont l'indice d'une insurrection
générale à venir, qui passera par "l'appro­
priation locale du pouvoirpar le peuple", le
"blocagephysique de l'économie" et "l'anéan­
tissement des forces de police". "La situation
désespérée de la société [les] remplit d'espoir",
selon le mot de Guy Debord.

Comité invisible, L'Insurrection qui vient (La Fabrique, 2007)
Rami. Keuchepn. Hémisphère gauche (Zone, 2010)
Quentin Melllassouz, Après la finitude - Essaisur
la nécessité de la contingence (Seuil, 2006)
MehdlIIeIIaj Kacem, Evénement etrépétition(T'ristram. 2004)
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lIIcoIas JounIn, Chantier interditaupublic - Enquete parmi
les tri/val/leurs du bAtiment(La Découverte, 2009)
S6bast1... CIuIuvin, LesAgences de la précarité
- Journaliers à Chicago(La Découverte, 2010)
LaIe Wacquant, Parias urbains - Ghetto. banlieues. Etat
(La Découverte. 2006)
Fréd6r1c: LordDft, Jusqu'à quand?Pouren finir avec
les crises financières (Raisons d'agir, 2010)
f..-II: Poupeu & Jean.CIvIstDphe flallÇOl.. Le Sens
du placement - Ségrégation résidentielle etségrégation
scolaire (Raisons d'agit, 2004)
8emInI .......... i..q Culture des individus - Dissonances
culturelles etdistinction de soi(La Découverte. 2004) ;
LaRaison desplus faibles (Presses universitaires
duseptentrion,1993)

ou LoicWacquant (photo) le démontrent fi­
dèlement... De Nicolas Jounin et son en­
quête sur les travailleurs
du bâtiment, à Sébas­
tien Chauvin et son
étude sur le travail
journalier, une jeune
génération de socio­
logues, qui n'a pas
jeté les concepts clés
de la théolie de la domi­
nation après la disparition
du maître, démontre la pertinence renouve­
lée d'une pensée critique de la société.
Fidèles à Pierre Bourdieu et à ses concepts,
tout en prenant leurs distances avec cer­
tains de ses préceptes (cf. le travail de relec­
ture de Bourdieu fait par Bernard Lahire
sur la consommation culturelle, ou celui de
Pierre Verdrager sur la domination mascu­
line dans Ce que les SBvants pensent de nous
et pourquoi ils ont tort, par exemple), Us
cherchent à produire des instruments de
compréhension des systèmes sociaux, appli­
qués aux champs de l'économie, de l'histoire,
du politique, du culturel, pour fournir ainsi ,
des éléments de réflexion nécessaires à l'ac­
tion politique.

tI!ID
Franck Flschbach, Manifestepourunephilosophiesociale
(La Découverte. 2009)
fndtrlc Worms, Le Moment dusoin - Aquoi tenons-nous ?
(PUF.20l0)
Sandra uUjlier, LI" Soucides liutres - Ethique etpolitique
du care (La Découverte. 2006) ;Ethique. littérature.
Vie humaine (PUf, 2006)
Envnanuel Renault, Où en est la théorie critique 1, avec Yves
Sintomer (La Découverte.2003) ;L'Expériem:e de l'injustice
(La Découverte, 2004) ;Souffrancessociales (La Découverte.
2008)
Guillaume lAbIaDc, La Vie humaine (PUf, 2002) ;Les
Maladies de l'homme normal(Editions du Passant ordinaire.
2004); V,es ordinaires, viesprécaires (Seuil. 2007)

LES POST..
BOURDIEUSIENS
> Les concepts
clés de la théorie
de la domination
sont toujours
pertinents.

Huit ans après sa dis­
parition, Pierre Bourdieu,

traduit dans le monde entier et lu sur tous
les campus américains, continue d'irriguer
les travaux de jeunes sociologues français.
La revue Actes de la recherche en sciences so­
ciales, la maison d'éditions Raisons d'agir, et
des universitaires comme Stéphane Beaud,
Frédéric Lordon, Bernard Lahire (photo)

dernier livre, LeMoment du soin. C'est dans
ce cadre d'un renouveau de la théorie criti­
que que plusieurs champs d'étude -le tra­
vail, les violences urbaines, la psychologie
sociale, la souffrance psychique... - propo­
sent des approches cruciales en ces temps
de fragilité sociale. Ce courant de la théorie
critique reformule ainsi les enjeux de la phi­
losophie morale, même si certains autres
penseurs comme Ruwen Ogîen, issu de la
philosophie analytique, se méfient des ris­
ques de "paternalisme" qu'il induit.

LA NOUVELLE THÉORIE
CRITIQUE
> Martine Aubry leur a emprunté
la noilon de t:lIl'e.
Héritier de l'Ecole lie Francfort (Adorno,
Horkheimer) et de la théorie
critique, dominée par
des figures de la phil~

sophie allemande
comme Jürgen Ha­
bermas et Axel Hon­
neth (La Luttepour la
reconnaissance, La So­
ciété du mépris), dont la
réception ne cesse de s'étendre en France,
un nouveau courant philosophique passion­
nant travaille sur la question de la recon­
naissance comme condition centrale et pr~
Iongement de la justice.
De Franck Fischbach à Emmanuel Re­
nault (photo), de Sandra Laugier (photo) à
Fabienne Brugère, de GuillaumeLe Blanc
à Frédéric Worms, beaucoup réfléchissent
à renouveler les conceptions du souci des
autres, du soin... Les récents débats autour
de l'éthique du care, médiatisée par Martine
Aubry, viennent de leurs recherches.
Comme l'écrit Patricia Papennan, "les gens
vulnérables n'ont rien d'exceptionnel" : tout
l'enjeu de cette réflexion, nourrie aussi des
écrits de Joan Tronto, Stanley Cavell ou
Cha!les T'aylor, repose sur la nécessité m~

raIe et politique de redon­
ner une voix à l'intime,

de mesurer que nous
avons besoin des au­
tres pour nos be­
soins essentiels. Qui

- s'occupe de quoi et
comment? ~ quoi te­

nons-nous ?" demande
Frédéric Worms dans son


